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Souvenirs historiques

Le 2 février 1865, mourait. à Québec, notre historien national FP.-X. Garneau.
#Parfaitemenm t résjgné à la volonté de Dieu, dit l'abbé H.-R. Casgrain, M. Garneau
s'est préparé au moment suprême, et a reçu -les derniers sacremeots avec une piété
profondément édiflaùft ».

La commission scolaire est-elle obligée de chauffer l'appartement de la maison
d'école, réservé à l'instituteur pour a famille ?s »'n instituteur.

dt:Réponse :-L'article 7o des Règlements Refondus du Comité Catholique (xg)o6).

«<Les commissions scolaireS doivent fournir le combitustible nécessaire pour chauf-
fer les salles de class et autres pièces de leurs maisons d'éoe à rusage des élèves et
diu instituteurs nu in-silttrices .

Cet article -nous semble très clair : les commissons scolaives sont ternSs, croyons-

-nous, à chauffer les chambres réservées pour l'institutfeur et as famile.

L'ufat »ou la garda de l'éducain eiges

L'enfant, ime celui qui a reçu du cWe en naissant le plus heureux caractère, est
in être léger, volage qui erre de <désir en désir à la merci de sa propre inconstance.
Il semble que rien nve le peut fixer, qu'il est incapable d'appliquer a raison à rien, de
former une réoution, de prendre un parti sérieux. Sur toute chose, il ne parait sui-
vre que les goûts, les fantaisies les plus frivoles, et n'avoir rien de fixe qu'une agita-
tion éternelle ! C'est l'ouvre et la gloire nmême de l'&lucation de vaincre cette légèreté
et de fixer cette inconstance : c't aussi l'oeuvre et la gloire de la jeunesse.

J'ai asssté à ce triomphe, et j'en ai joui. J'ai vu dus enfants avait leur dOuziè (

me année, fidèles amx heufes du silenoe, attentifs Mux leçons de la Science et de laa
vertu, empressés au travail, ardents aux combats de l'ânsdation, recueillis dans la
prière et je nie sus dit : Quelle joie pure, quel honneur pour ceux qui ilevèret ces
enfants, et qui sont: parvenu à former des esprits si mûrs des coms si fermes, des
àâmesai sérieuses, dam. lm si jeune âge!1 Mais auss comment ne pas aimer dus enfants g

qi courageux et si aimables 1 Commn ne pas admirer une enfance si noble et si pure. àI

i génrese et si docile 1 WIUAI» .l
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pfflis de

Nons av=n droit à notre existenc naiooa cmm race à part ; et mdwleu à
qmcqtvoudr m enemu ce drot Ad
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